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De l'histeire, du bon sens et la sagesse du Curé Pecquet

Banneux confirme-t-il Beauraing ?

Pour en juger lisez

Les

« apparitions »
de Beauraing

par Omer ENGLEBERT
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Caisse Urbaine et Rurale[

SOCIETE ANONYME

Capital Frs. 10.000.000
ANVERS, 28 LONGQUE RUE DE L’'HOPITAL 28
Téléphones 313,71 34970 306,28

PRETS HYPOTHECAIRES de I* et de 2° rang

OPERATIONS DE BOURSE
COMPTES COURANTS et de DEPOTS

Intéréts : 2 1/2 4 8 % sulvant tarme
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Banque«:Placements Hypothecairess |

LlEQE,bOuI, dela Blége soclal : ANVERS BRUXELLES
Sauvenlére, B3 rue d'Arenberg, 18 Avenue du Mid]

o
BONS DE CAISSE 4 %, NET

OBLIGATIONS FONCIERES 5 °, NET
garantis excluslvement par des
PRETS HYPOTHECAIRES
en 1 reng sur immeubles ou pour construire aux meilleures conditions
| Agenis ef correspondants dans les principales localités de Belgique

. WA N IS 135

S ———

Caisse Hypoihécaire Anversoise

Beridid Ancxyme — Fondew an (B; — Bagisire du Commarss £ Anvars 3 118
CAPITAL : fra. 40,000,000
RESERVES : frs. 63.308.768,16

FONDS SOCIAL : frs 103.308.768,16

Eiége Social : ANVERS Biége de Bruxelles |
15, ron tos Tanonurs - 24 place do Mair W Beaiwnard o Bogent W4 :
Tél. B 3oa.30-som.01 Tel Seopa 44 gy- s BY 64

SUCCURSALE DE LIEGE : Boulev. d'Avroy, 40 - Tél 2g.101

PRETS SUR IMMEUELES ET POUR BATIR

Obligations Foncléres : Intérét 5.50 °/s
Calsse d'Epargne Intéréts 3.60 9 ; 6 3, et 5.50 %

Agences dans les villes ot les principalea communes du Pays
LOCATION DE COFFRES-FORTS 672
— =N




